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S E V
tenir la '

.. .
30 volumes de Lettres , qui,
quoiqu ’ecrites d’une maniéré
inimitable , offrent beaucoup de
répétitions '

, & ne renferment
que de petits faits . On donna
en 1736 , fous le titre de 5e-
vigniana , un Recueil desPen-
iées ingénieufes , des Anec¬
dotes littéraires , hiftoriques fit
morales , qui . le - trouvent ré¬
pandues dans fes Lettres , t vol.
in - î2 ; ce recueil réimprimé en
3788 , eft fait fans choix & fans
«ordre . Un zélé - Jar. fénifte y a
mis des notes fatyriques", fou-
vent calomnieufes , propres -à^
corrompre Fhiftoire & à dé - ' ;
rsaturer des faits avérés . H L’ei-
>► prit de feéle , dit un auteur.
» moderne , s’attache à tout ;
» théologie , hiftoire , poéfie ,
» lettres , ouvrage d ’hommes,
» - de femmes , de ' filles , tout
jL.luiêft bon dèsqu ’il dogmatife
» ék- féduit» .

SEViN , ( François ) hé dans
le diocefe de Sens , membre
<k l’académie des belles - lettres,
& garde des manufcrits de la
Bibliothèque du roi . 11 entreprit
avec l ’abbé Fourmont , en 1718,
par ordre de Louis XV , un
voyageaConftantinople » pour
■y rechercher des manufcrits.
Il en rapporta environ fioo. On
a ’de lui une Differtation cu-
rieufe fur Menés , premier roi
d ’Egypte , in- 12 ; & plufieurs
écrits dans les Mémoires de l’A¬
cadémie des Infcriptions , qui
le perdit , en 1741.

SEVOY , ( François - Hya¬
cinthe ) natif de Jugon en Bre¬
tagne , entra l ’an 1730 dans la
congrégation des Eudiftes , à
l ’âge de 13 ans , & s

'
y diftingua

par une grande application à
Yémde ; Après avoir profefle
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avec îuccès la philofophie Sc la
théologie dans plufieurs mai-
fons de fa congrégation , on
le chargea de ta conduite du
féminaire de Blois , qu

’il gou¬
verna quelque tems . Mais ce ■
genre d’occupation ne s ’accom¬
modant pas avec fon goût , il
obtint d’être difpenfé de toutes,
fortes d ’emplois , & préféra
l ’état de fimple particulier pour
fa confacrer entièrement à l’é¬
tude . Nous devons à fes veilles
un ouvrage intitulé : Devairs
EceléfiafHques , Paris , 4 vol.
in - 12 , C ’eft le réfultat des con¬
férences & des inftrucfroïis qu

'il
donnoit de tems en tems aux-
jeunes eccléfiaftiqties. Le ter.
vol . 1760,eft une intfoduftion
au facerdoce ries 2e. Si 3e-. vol.
176a , contiennent une *rétraite
poiir les prêtres : le 4e. traite
des vices que les miniftres doi¬
vent éviter , & des vertus ! qu’ils
dérivent pratiquer . Ce dernier
ne parut qu ’âprès la mort de
l ’auteur , arrivée le n juin
3765 , au féminaire de Rennes.
En général les matières y font
traitées avec exaéfitude & fo-
lidité . Le ftyle en eft concis ,
nerveux & plein de chaleur.

•SEUR , ( Thomas le ) né à
Rethel en Champagne , le 1 oc¬
tobre 1703 , entra dans l ’ordre
des Minimes en 1722 , enfeig-na
avec diftinôion la philofophia
& : la théologie , & fut appelle
à R. ome , où il eut une chaire
de mathématiques à laSapience»
&c une de théologie à la Propa-
gandc ; il alla enftiite à Parme
concourir à l’inftruéfion de l 'in¬
fant Duc ; & retourna dé là à
Rome , où il mourut le 22 fep-
tembre 1770. Il jouit confiant-
ment de l’eftimedespap 'êsfous
lefquels il vécut ; Benoît XIV

i
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l ’honora phifieurs fois de fa SEXTUS , Xystus ou Six-
vifits . On a de lui : I . Mémoire TUS , philofophe qui fetnhie
fur le Calcul intégral , Paris , avoir vécu dans laie , ou 3e . fie-
1748 , in 8°. II . Philofophm cle . n ’eft connu que parles Sen-
■naturalis prïncipia mathematica tences , que nous n’avons qu

’en
iNcwtoni , cum commentant , larin {hors quelques fragmens
i*7s9- *74 * > 4 vol . >n "4°

> il S recs que Stobée nousacon-
a travaillé à cet ouvrage avec fervés ) . Rufin d’Aquilée en eft
le P . FrançoisJacquierfoncon - le traduâeur , il les attrihuoit
frere & Ion collègue infépa- au pape h . Sixte II . S . Jerome
Table . Ce commentaire a con - l ’a repris . de cette attribntion,
iribué à mettre en vogue les Comment, in Jercm . , c . xxn ,
fyftêmesdu philofopheAnglois, item , in E {cch. , c . xvili,
pour lequel le P . le Seur s ’é - item . Epijl . ai Cufiphontem. S.
toit peut-être un peu trop en- Auguftin avoit d’abord adopté
thoufiafmé. le fentiment de Rufin , mais il

SEXTUS - EM.PYRICUS , lerejette dans fesRètraElations.
philofophe Pyrrhonien , fous Beatus Rhenanus publia la ver-
l ’empire d’Àntonin le Pieux , fion de Rufin fur un ancien
ctoic médecin de la fefte des exemplaire qu ’il .trou va à Sche-,
£ tnpyriques. Nous avons de lui leftad , Apud divam Fidem y fous
un ouvrage en dix livres, . où ixvnie '. XyfliphilofophiEnchi-
il dil’pute contre toutes les ridïon feu[entendu pire & chrif-
fciences , & un en trois livres tianct cum pi’æfatione' 3 . Rke~
qui contiennent les fentimens nani Bafilecc , 1516 , in - 40.
des ' Pyrrhoniens ; cé dernier On les a Couvent réimprimées
a été traduit . en français par depuis. Si e.ffeéiivement toutes
Huart , fous le titre de Hypo- ces fentences lont de céXyJlus,
typojes ou inflitunons Pyrrho- on 11e peut guere douter qu ’il
niennes, avec des notes , 1725 , n ’ait été chrétien , à moins que
ïn- 12 . C’eft à tort qu ’on a ac - comme d’autres philofophes , il
eufé le favant Huet d’avoir ne le (bit paré des maximes 6c
puifé dans cet ouvrage fesQuef- du langage de l ’Evangile , fans
lianes Alnetana. . La meilleure en prendre l’efprit . M. Sieberen
édition des ouvragesde Sextus- a donné une édition à Leipfig,
Empyricus , eft celle de Fa- en 172 ^ , fous le nom de Sixte
bricius , en grec & en latin , II , pape ..& martyr , & foiitient»
ïn - fol . , Leipftg , 1718 . La ver - , comme Rufin , qu ’il en eft -le
(ion eft de Henri Etienne . On véritable auteur,
lui attribue. encore Sexti Placiti SEŸDLlTZ, {Frédéric - Guil-
vel Platonici , de mtdicinâ ani- laume , baron de ) né dans le
malium , beftiarum , pecorum & pays de Cleves en 1722 , fe fit
aviumliber, , Bâle , t Ç39,111 -4°, un^grandnom au fer vice du roi
avec les notes de Gabriel Hu -^ de Pruffe,oùil parvint au grade
Tn | ,merSi d autres le donnent de général de cavalerie . Dès la
à . Sextus de Cheronee , phi -, première guerre deSiléfieil fe
lofophe Platonicien , neveu de diftingua , mais la guerre de
Plutarque , & précepteur de fapt ans fut le théâtre de fès
Marc -Âure,le. - exploits les plus brjllans . Il cou-
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